
4 leurs tMuiairaa, il c o n v i n t 
que celtes-ci »'«appliquent ègule 

à leurs fan dite*. 

SEC J A U S T R A L I E N N E 

M. W. C. l l igg-, vlce-préeident d o Sé
nat a.usu-^1 !<.-:), qui avait arcouipagt»é M. 
Uatchelor pour lan%o>uraUeo du pavillon 
de l'Australie, • vi.-dté ce matin en détail 
le* vastes établissement* des peignagee 
Motte ainsi que lu Bourse de Commerce ; 
U «at reparti enchante de l'accueil si cor
dial qui lui était réserve à Hoiibaix. 

U N E V I S I T E D U C O M I T É P A R I S I E N 
A L ' E X P O S I T I O N 

M. Charte» Legrand, président de la 
Chambre de Commerce de l'axis, et la 
plupart de* personnalités du commerce et 
de Findustrte parisienne qui ont concouru 
è roffBinieation de 1a merveilleuse section 
•Murieiennc ue l'Exposition, un certain 
maahr» de oonaaiilers iuunicipaux de Pa
tte, noua rendant visite aujourd'hui. 

Cette délégation sera reçue offlcielle-
•teat à U heures M , à lu Mairie par 
M. Eugène Motte et l'administration mu-
n>r»a»jT Un déjeuner intime lui sera 
«(tort anaiiit* par M. le Maire de Roubaix. 
Apre* le déminer visita de l'Exposition. 
A ottaq heure* la délégation se rendra 4 
l'Expoeiticn ratroapecUve dé l a r u * d e 

l'Hospice uunt M. Champter lui fera les 
hon'vjns 

L* soir, «lluminaiion des jardins. 

LE CONCOURS DE PÉOHE A LA LIONE 

Voici les résultats du grand ooncours de 
péette qui a au lieu lundi, à Roubaix : 

Oestsevr* général — 1" prix, 200 fr., M. 
T»r~"'l de» Amis Réunis de Cambrai; 8», 
J50 tr^nt Heindrickz, des Bachetone Mouli-
uol»; J*. 100 fr.. M. Léon, d Ath-NopohttUn; 
é» 60 fr.. Ed. Laurent, Denain, 5». 40 fr.. J. 
atourtet, d'Ata-rtapolilain; b\ 30 fr , Jean Mou 
lie», Molejiibeck Saint-**»!»; 7». 30 fr.. Julien 
i>ôoq; 8-, S9 fr. Simon b«re. Calais; 9», 20 f.. 
fiirffrr Sauvage. Alh Napolitain. 10*. 20 fr., 
Vaôaapuu. de Moleml'eck; II», 20 fr., Th. Nys, 
AVattrelos; 12*. 15 fr., Edgard Lux, dee Franc*-
Pècheur». Aili, 19*. 16 fr.. Louis Lefebvre. de 
L* tiureue. 14*. 15 fr., Vanhamme, Molem-
beck, 15*. 15, fr.. Désiré LemaLre, TTiumesnlt; 
la», 16 fr., Sybert. de Muiemheck; 17*. 10 fr.. 
Bâte. Hmaroock; u>. 10 fr.. Oaoar Barbieux, 
de Vieux-Condé; 19*. 10 fr., Hysman, de Ma-
lioas: 20*. 10 fr., GuermlDck, du Poisson d'Or, 
Tautwotng. Si*. l« fr.. Martien, id.; 22», 10 fr., 
Dakaàsar. rouroosua; 23», 10 fr.. Léon Was-
aan, de Cambrai; U'. 10 fr., Em Dhaltemen-
ne, La Gorgue: 25*. 10 fr., Dénotes, du Oa-
laisis; M», lo fr , Hazebrouck. La Bassée; 27», 
B fr.. Poitiers. Armentlères: 88», 5 fr., Bous-
e:n, Molembeck; 29*. 5 fr., Cazié. Denlamont; 
80». 5 fr., Bonze, La Bassée: SI', 5 fr., Lwnaire 
Arrras ; 32*, 5 fr., Vandorme, des Kmancs-
Ptsheur», Tourcoing; 33*, 5 fr., Duprez fils, 
Péronne; 34*. 5 fr., Camille Gauthier, Denain; 

Lapone. La Gorgue; 36*. 5 fr., Van 
•u Blanc-Seau; 37\< fr., Louis Clais, 

. deç JJ8», 5 fr , rtermao, La Gorgue; 39*. 
8ol»*terr»»n, td.; 40», 5 fr., Clocher, des Amis 

•Munie. Csonbrai. 

Os—aura JP«ilM»- - A. Société la plus 
éloignée : Péronme ; — B Société la plus 
si ninjumun : 1" prix, 50 fr., Saint-Omer ; 2», 
E0 fr.. La Bassée ; 3*. un objet d'art. Denain. 
IC. La plus belle tenue : 1», 25 fr., La Gaule 
talaisienne ; 2«, objet d'art, Houplines. — 
E). Tenue la mieux appropriée pour la pê-
*he : l* prix, 25 fr., La Gorgue ; 2«, objet 

Êart, Halluin. — E. Des souvenirs ont été 
api* aux centiruara*. — F. Aux sociétés de 

anuaioue ne comptant pas moins de 25 mem-
ira» ; 1», 60 fr., Saint-Omer ; 2», 40 fr., La 
Passai ; S», un objet d'art. Houplines. 

a. Primes aux plue beaux drapeaux : lr> 
objet d'art, Arras : 2*. Las Francs Pécheurs' 
fTcsareoéag ; S*. Molsmbeck-Sa».-J«*n ; «•, 
$J> SasMieat de Ull» — H. Primes aux pré-
Mtat s . vlca-pr^aManto, secrétaires et tréeo 
«Mrs : objets d'art. 1~, vice-président de 
yfeux-Condé ; 2«, nrtsldent des Frpncs Pê
cheur», Ath ; f», trésorier de Saint Orner ; 4», 
aeorataire de Vleux-Condé ; 5*. secrétaire de 
tiailnea : f». Le Syndicat de Lille ; 7*. ]e se-
ciyEttra d* DunkaroTie 8». le trésorier de Mo
lembeck ; 9». le secrétaire de Saint-Omer 

I. Primas à Urer au sort entra les Fédéra
tions du Nord et du Pas-de-Calais - i~ 
H» fr, Société de Saint-Omar ; 8», MO fr ' 
Société de Thurneenil ; 3», 80 fr., La Calai' 

f erma, CalaU ; *•, 60 fr., Te, Le Petsson d'or, 
otsraalr»» ; B», «0 fr., Lee Infatigables, AT^ 

fc-entiéres ; 6», 20 fr.. Société d* Denain. 

* Ommencé à trola heures, le eoneours 
Était terminé à aix heures, à la saiis'ac-
foon de tous. 

E Mnniaiajlio. —-La raunàoti des 
ayant dorsa* Mur adbéeton ou sus-

<°*>oUbée8 de participer eu péssruiaaja du 10 
"ourant 4 Montaiertra, aura lieu os soir 7 
joui, à 8 b. l/t, Matton d«s> (Kuvres. rue du 
Vieil ATreuvroir. Le présent avis serf de con 
vocation. 

Actes avant la Communier), pour les Unit 
1»*tita, par M. l'auhé de Ciberymes. Grand) 
m»nr*B. LECTURE POPULAIRE, 38, Gran-
d«-leue. 

Port d'arme nrtiMaaa - Jutes DeLrain .19 
<uis, marobaiid de légumes, rue dn Tilleul, 
248 et Jules DeaulKir. 16 ans, garçon coiffeur, 
rue ne* Lon«-ues-H*,ie*. 132, ont été arrêtés, 
liin.li saEf au morm-nt ofi Us botmouialent tes 
(liiiL^ïirs jd^s 11M fyAl fa j ^ Gra™io-Rue, se 
promenant dans la sallo avec d/s couteaux 
ouverts, ils «put Est conduits A Lille. 

Les ptak-poekatt. — Dlmannlie soir, 6, l'Ex-
portion, M. Bouchart, présidant rve U Société 
(tes Paoneurs • La Concorde •. de StOmer, 
venue a Roubaix pour le grand concours de 
pêche, a eu sa nfontre nt <ai chaîne en or en
levées par un adroit filou. La chaîne et ta. 
montra valaient ensambla 550 francs. » 

Péxoruie; M 

Vàkfaeman 

LE SJJCRE BEGHIN 
I H I * S M H M 4 s* b ludwr , » s» Isati ré f t t tn 

EU 

ROUBAIX 
— ' i. i 
Ligue patr iot ique) 

d a s F r a n c a i t o i 

On nous prie d'annoncer crue la. réunion 
SdnsnUs de ta Ligue Paariotioue de* Fran
çaises aura liau dlmaanh* 11 >uin, 4 
9 heur**, a l'Hippodrome. La conférence 
**r* donné* par M. l'abbé Vuiltermat dont 
1* talent oratoire a été ai grandement ap-
•wéeié pendant la station d* Carême en 
rtgtluY* Saint-Martin. Plualeurs billets de 
péJeriruuT» d* Lourdes seront offert* à l i a . 
sue de la réunion. 

Un beau coup de filet 
A R R E S T A T I O N 

P B D E U X M A L F A I T E U R S D A N G E R E U X 

D» «©sabreui cambriolages étaient conv 
jpsia dauvtia un woia et demi, dans les com-
n w i * de Li», Utonoy, Croix et environ*. 
l ia police crut un jour avoir découvert 
r u » Us» « u t e u n de eaa méfait*, Louis 
Datas liée, d«m*uraAt à Lys. Celui-ci tut 
•rrè ié et axaintenu huit tour». On dut ce-
findwwt la relâcher, an 1 absente de preu-
ves aé^rleuMa d* euiaavbiUté. 

Depuis loi», le* eambrioiages eont> 
nnaient et les coupables restaient introu-
XEtaea* 

Sur les Indications de leur alief, M. De-
auesnr les agent* de sûreté roubaisiens 
Doutrefigne PI I>emee8tère oommencèrmt a 
suivre ujte piste, il y a huit jours. 

Leur* i<ech*r«b** ont "été couronnées d* 
euccès et te» auteurs de* nombreux cara-
briolag*s signalés ont pu être mis en état 
d'arrestation, mardi matin, au août du lit. 

Ce sent deux repris de justice dange
reux ; Paul Lelièvre, S ans, demeurant 
rue des Longue* Haies, X!, ipii vient d'ac-
OHuplir une peine de deux ans de prison 

K*jr vois quaUflén, et (ieorges Haute-
-xiOe, 27 «os, detnnirant au I^ihnureur, 

oi i vient de purger une condamnation de 
5 ans de réclusion pour de» motifs sem-
EEsMan 

Ces doux malfaiteurs avaient caché, non 
nhez eux, jn lis djam^ diverse» .i.iHrps mal-
noos où on les a retrouvé», le» objets pro-
\«n*nt de teum vote. 

Des pere/uaàition* très friictunuse* ont 
été opérées, entre autres dans une maison 
d e la rue Oamplerre, à Roubaii, dans 1* 
•nie du IVtit-f:<>urtral, n I.vs, et ù IVsfa-
miriPt i< Au 1 onkin •>, I L*s également. 

Mme vem<e Dolphens, nie du Verl l'ré. 
A Ly*. l'une des prlnMpale» virliiiH'- <|»>s 
deux bandit», a reeonnn beeuconi. tf'ob. 
j*ts, linge et l>ijoux, inii avaient été volé* 
«bez elle 

Lsllévre pt Hautefeulltn nient, cela va 
dire. Il* s* roat dirigé* sur IJlle au-

É T A T - C I V I L O C R O U B A I X 

I
rm P n U U i i l i lOtJC D r * * * * » Soit*» Oheeelatf 

L U m i T l U n i U r l b 5. rue du Priée. Lille 
Orté 

du 6 Juin 
Naissance*. — Simone Delbaye, rue Lan-

nes. cour Leriche. 5. — Emile Ott, rue Ma-
Campugix», 90. - Alphonse Panne, rua de 
Flandre, 5. — Andrée Sakezin. rue Tur*"*, 
Impasse st-Joseph, S.' — Albert Gail'.et.^le 
de la Kosse-aux-thénes, 3*. — Honri Desniedt, 
rue de la Balance, cour Lofebvre, 2. — Ger
maine» Verbrugghe, rue J.-B. Motte, 86. — Ma
rte Bœseeuw, avenue Julten-Lacache. — Lu
cienne Neetecom, rue Réaunur, 32. 

PubMcatlons de mariages 
Georges Varemeerveone, peintre et Blanche 

Debuy^er, tricoteuse, rue' Meyvarbeer, 4. — 
II! . Boucher, maçon, rue de lT4)eule. 202 et 

droite en parlant un coffrage. 15 Jours - d* 
repos. Docteur Dupré. 

Su* tes chantiers de ITIrpoaltion, AchiUs 
Prvs. de Boubatx, s'est fait un» entorse a 
l'épaule gauche en mettant un couvercle é 
i ne caisse. 75 Jours de repos Docteur Dupré. 

Tentative de vol. — Au cours de la nuit de 
dimanche à lundi, des malfaiteurs ont es
sayé de fracturer la porte d'habitation de 
M. Delcourt. entrepre-teur de plafonnage, 
rue du Trocadéro, :w. Kn vain Ils ont effec
tué plusieurs pesées sane parvenir à avoir 
raison de la résistance de la porte. PUinte 
a été déposée. 

r.ROIX. — Naissances. — Mathilde Van 
Mêle, rue d^ la Limitf. cour Castel, 2 — 
Raoul Vangeersdaele, rue de» Ogiers, m 
Montai^me, 3. — Math* Vanacker, rue de la 
Pmrrmriarte, 8. — Jules Spillebout, rue de la 
Fcmoerie, M. 

Mariages. — Mbort Vard, tourneur en fer, 
et Germaine l.avanseyn. soigneuse. — Henri 
Baaae, menuisier et Bnrttia Lletart. contre-
dame. — Gabrtal Marouet. Journalier et Ma
rie Blancquart, servante - Patri Couthier, 
serrurier 1 Boulmlx et Hélène David, vial-
joose — Ro-réne Renaud, gendonie à pied i 
Hntrtmont et GabrleUe Cauoheteux. s. 
rlnrlmond Xuirtiet. trieur d* ' 
«ruertte Dnpsc-u emplovriAe. 
•Inrlmond N-urtiet. trieur de laine' et 

ns employiêe. 
Georges Deschepper, rue du 

iourdao i . 

Ht-lôno Dheltemme. marchande de bonneterie, 
rue do l'Epeule. 36. — Florentin Lecomte, 
voyagey d «commerce, rue d'Orrin, 7 et Fer
nande fieigner ,s. prof.. Grande-Rue, 19*. — 
Paul.Montens, soldat au 4" cuirassiers, à Cam
brai e< MerUie Stievens, couturière, rue de 
Blanchemoille. 67. 

Alfred Cousin, dessinateur en tiasus, ri)e de 
l'Ommetet, 1T2. et Jeanne Wvueman. modiste, 
rue de France, 45 — Carios Dobels, appré-
iaur. rue Rocroi, 143. et Marie Letlenn*. sol 
gneuse. rue d* la Potennerte. 21 — Désiré 
Uyttenhove, mécanicien, à Croix, et Angèîe 
Delebeoq, pufûriixe., ru* d'Alger, cour d'Al
ger, 5, et Prançou Staedtenader, rnaudron-
nter en fer, nie do Condé, 1*. et Philomene 
DeaîrenneR, solpnetise, rue de Condé, cour 
Dégarni. 7. — Alphonse Parreln. sotcnenir. h 
Herseaitx. et Marie Ostelain. bobinpiMv. rue 
Decreme, 92. — Georsres Storme. rcpn'-.s<»nfant 
de commerce, à Gorwlecourt. et Marie Dachet, 
couturière, rue de Gènes, 20 

MsrtaiM». _ Adolphe Deman. teinturier, rue 
de la Conférence, cour Deoooaèjc, 3 et Ju
lienne Decoeman, épluebeuse. rue de Lille, 
impasse Six-Drouters. 3. «— Louis Devallée, 
rentreur. rue Pierre-de-Houb«lx. 217 et Ger
maine Noôl. bobineuse, rue Paul-Bert. 12. — 
Henri Desrumaux, trieur de laln*. rue de 
l'Industrie, 37 et Constance Mlquet. coutu
rière, rue de l'Brmitsffe, 17. »- Henri Guillier-
me, rentrenr. rue du Fort, 102 et Brirltte 
Dbondt, picrftrière, Id.. 100. — Constant Hau-
tepuille. peintre, rue de Naples, 99 et Vlrto-
rin© Hespel. bobineuse, rue de Ijinnoy. cofir 
du Blanc-Four. — Hionolvte Hespel. npnrê-
teur. rue de Condé, cour Lecomlé et Berthe 
Prouvost, soigneuse, rue Desftix. Pi. 

Georges Vanoost. magasinier, rue Pierre-
dV -̂Roubaix. cour Flino, 35 et Amann'lne Bu-
vrv. soieneuse. 1*.. id., 13. — Géry Lacroix, 
cocher, rue d* l'Aima, cour Thomss Leclercq, 
2 et Florentine DeeaJuwe, étlragesise. rue Wfl-
cram, 32. — Franco*» Wvna. mécanicien, rue 
Dfsbonn-ets. 6 et Hélène Crtlrbeis, dévideuse, 
rue de Lille, imposée Monte», 4. — Ignace 
Savaete. enprêteur. rne d'A«ues^"j. 14 et 
Victorine Devost. boWneus*. rue du Tilleul. 
101 — Rémi Van^evelde. taltleur •'e pierre». 
h Tourcoing e* Marte Noire, dévlrieuse. rue 
cadeau. 17. — Félix Vanaeveren. iournalier. à 
Toiirrolng et Marthe Bague», ménagère, rue 
Solférino. 4*. 

Cé*ar Dedvete. frapnaur. h Totironing et 
Germains Mtché. ri«* de la Chanelle-Carette. 
r«. — Constant Maat, peitnaur. rue des Fila 
tore*, cour aWtet. 7 et Marte Vtrmairsch, rue 
da* i/>na-uas-Haies, mur Qiyaneert. 7. — Ju
lien Derbêne, cejrrosier, rua Carttgny ,17 et 
Maris Bonsrartrt, soieneuse. rtie de la Vigne, 
cour Huywhe*. 5. — Charte» Mancrfn, norteiir 
<le n«ln. rne TXcrêm*. JM st Eldnnie W»rt»l. 
bunbreeheuas. rue de* Lengues-Hate*. 48 — 
Alnbonaa Cououe, plombier, rue de Soublte, 
110 «t Marie Bernsvst, colslnlére. rus du Trl-
chon. tt. — Flartmond Dalannoy, employé de 
commerce, rue Newton, U et Germaine Oets 
pretz. iriooteuae, rue de l'Aima. 181. 

Clément Louage, appréteur, à Croix, et Ma
rie Rivoal, servante, ru* de Lannoy, 171. — 
Léon Denis, échantilloaneur, à Croix, et Ma
ria Malfait, tailleuse rue de Naptes, 61. — 
Pierre Smet, bonnetleT. rue Arcnlméde, c. 
Caulier, 1, et Jeanne Carller, bonnetière, rue 
d'Atana, fort Fraser, 61. — Léon Dubois, ou
vrier bonnetier, rua de Flandre. 115, et 
Louise Beuque, repasseuse, rue Labruyère, 
75. — Irma Dobbets, bambrocheuse, rue La
bruyère, 75. — Jules Devienne, appréteur, 
boulevard de Reims, m. Delplanque. — Léa 
Haussy, ménagère, ru* de Bavai, 134. — Julo* 
Debruvne, paqueteur, rue de la Balance, 43. 
et Andréa Ab»ll, enoalsseuae, rue Newton, 26. 
— Albert Vanlaarw, raboteur, rue du Fort, 8, 
et Mari* Plerens, soigneuse, rue du Fonte-
noy. 40. — Emile Patlt, rattaeheur, ru* Ho-
che, 25. et Elise Poilet, deubteuie, ru* de 1» 
Tortue, 1S. — Albert Leclarcq, xingueur, ru* 
de Lannoy, c. Remmery, 6, et Marguerite 
Dnrteux, trieuse de déchets, rue Plerre-de-
Boubaix, 244. — Chsrles Durles, employé de 
commerce, rue de l'Ommelet, e. Rombutau, A, 
et Hélène Merry, soigneuse, rue Cuvter, 18. 
— Achille Glorieux, chaudronnier, rue Solfé
rino. cour Hespel, 2, et Martine Baert, soi
gneuse, rue des Art*. 285. — Léon Jorion, pel-
gneur. rue Lannoy, 67, et Madeleine Danset, 
journalière, rue de la Longue-Chemise, 3. — 
Julien Dryancour, corroyer, nie Rosslni, 28. 
et Jeanne Vrlens, soigneuse, rue des Foisés, 
108. — Jeen Vandenhantte. flteur, ru* du 
Tilleul, et Prudence Serretn, r-lofrlère, ru* 
du Tilleul, 361. — Benoit Rauters. tisserand, 
rue de France, c. Gosseman. 6, et Clémence 
Monturv. ménager*, mêmes ru* et cour, 3 — 
Jules Berrkman», enharetier, rue Pellart, 4, et 
Philomene Verhoost, servante, Idem. 

DanlM Bataille, peintre et Emilie Boemenn. 
ménagère. r<*» d» la Fosse-aux-Chènea, M. — 
Gustave Delfoaae. flteur. ni* Rocroi. cour 
DtUies. 46 et Cécile Lequlndre, rue du TU 
leul, ,V5. — Kmile Boulanger, emballeur, rue 
Lacroix, rite Immobilière. -~ et Madeleine 
Boucart, soigneuse, m d'Mger. cour \V»t 
teau. H. — J -B. Crommellnck. rer.treur. ru* 
de I-TS. 17 et Jeanne TVhreu. tnignHné* rue 
Arcliimède, 76. — François Vaniscke, n:ttt-
ehetrr. rue des Y.opmics-Hnles. c.Mir CJPTl?se, 
36 cl Germaine Plron. soigneuse, - i* de« lon-
gues-HaWis. 144J — Vlcfc* «ergeanf. cordon
nier, me il* 1» Totertnerie, te dt Flore ;vtlt. 
Institutrice, nie de Tunis, rit — J^r.'im" Ca-
veye. tiss»rnnd .rue des Vnges, :'D et MPII* 
Degaav», ménagera, id. 49. 

Marlairo» Gustave Sperhrornici<. coiffeur, 
rue de l'Epeiile. 12^ et Joséphine Morol. colf-
feua». su» Cuimot. 26 — Orner Coûter sel, cor 
drmnler. à Rteenvoorde et Stéphanie Bon-
courre, cuisinière, rue Banit-Bosaut, 3 

Décès. — Théodore Hakee!. 31 ans, quai Ae 
Boulogne - C*J*r Pron\->«t -i\ sns. rue 
Bpi.nrh**naUle. — Sophie AareoS), 57 ans. rue 
ixii'iiesrlin. 7. — Joséphine f*roux. 16 ans: 
Lucienne r>('»naimei. 61 a/w; Ixmis Coursier, 
71 ans: Alfr.-.l Meev-haert, 4 mpl«; Henri Sur. 
nKMi. n rai; FJIse Ruscart. ?t an»; Ixtul* 
Vaii*xt»rgeud. M ans, avenue Julien Lagacne. 

Quai que soit I aotiat que voua ayez à 
fa i re , consultez notre dern ier * page, veus 
y trouverez ladre»»» d'une bonne maison, 
où voua aurez dans d'excellente* condi
tion» «o que voue oharehez. 

CROIX 
Avl« important au» vletho** d* l'arase «s 

samedi I juta. - !.*• habitunû qui auraient 
éprouvé d'Iniportant.i .légéts lurs d» l'inen 
«tstlin r>»->-n*fonnée psr l'ornre mi 3 lulri 
dernier, a ni pr « ilen fuir.' la rttaleretloii 
unmédi iir ...i Secrétariat de !;i M-itrte »ve<-
évaluation NIIWI exact* que possible sur otut 

accldtnti du travail. — t'n ouvrier <|« 
MM (.ih-r-l et l.nr«lgnol, U»:'n Duprm 

sii'î.Grajjde Ilur, s'i>sJ foulé i%AUi« 

LES RETRAITES OUVRIÈRES 
A S S U R A N C E - D É C È S 

La question suivante a été souvent po
sée : Quelle est la situation des ouvrier* 
qui ont de 35 à 50 ans et qui meurent 
avant l'âge de la retraite, en ayant effec
tué leur» versement* à capital réservé ? 

Prenons plueieurs exemptes. 
1° Un ouvrier commence à verser à l'âge 

de 96 ana et meurt à 50 ans, après avoir 
cotisé à capital réservé. 

Sa veuve touchera 276 francs, plus 50 
francs par enfant au-dessous de 16 ans, 
bien qu'il n'aura versé que 126 francs. 

2° Un ouvrier commence à verser à l'âge 
de 41 ans et meurt a 60 ans après avoir 
cotisé à capital réservé. 

A sa mort, sa femme touchera 321 fr., 
plus 50 francs par enfants au-dessous de 
16 ana, bien qu'il n'aura versé qm*) 171 fr. 

9° Un ouvrier commence à verser à l'âge 
de 18 ans et U meurt à 50 ans après avoir 
cotisé A capital réservé. 

Sa femme touchera 538 francs, plus 50 
francs par enfant au-dessous de 16 ans, 
bien qu'il n'aura versé que 288 francs. 

Ainsi, en supposant que jamais l'ou
vrier ne puisse arriver à l'âge de la re
traite, ' c'est-à-dire en supposant qu'il 
meurt à 50 ans ou a 60 ans, ses verse
ments h capital réservé ne sont pas per
dus et se femme touche une somme bien 
plus élevée que le» cotisations qu'il a ver
sées. 

Nous pouvons donc conclure que, san* 
s'occuper de la retraite, rien qu'en cal
culant le produit de ses versements pour 
l'assurance au décès, avec la cotisation & 
capital réaervié, l'assuré fait encore un 
placement dont les avantages sont consi
dérables. 

Une bande 
d'apaches 

L U M D I , E N T R E 10 H E U R E S D U S O I R 
E T U N E H E U R E D U M A T I N , U N E 
B A N D E D ' A P A C H E S J O U I D U COU
T E A U , SACCAGE E T B R I S E . — M A R D I , 
LA P O L I C E P R O 0 E D E A L ' A R R E S T A 
T I O N D 'UN J E U N E H O M M E Q U I N I E 
T O U T E P A R T I C I P A T I O N A U X A C T E S 
D E B A N D I T I S M E . 

Mardi matin, nous apprenons que de* «c-
te* de banditisme ont été commis 1* nuit 
précédente antre 10 b. du soir et une heur* 
du matin. Et nous partons aux renseigne
ments. La tache lut ardue. En maints en
droits on nous supplie de D* point mention
ner des faits d'une audace Inouté; on craint 
les représailles de ce» Messieurs le* Apache*. 

Voua pense* s'il aérait facile, étant la* ad
versaire* de» gens au pouvoir, d'épiloguer à 
propos de cette terreur qu'ont les habitant» 
honnêtes d'une poignée de blancs becs au
dacieux. Mais nous préférons narrer le* fait» 
recueillis au cours de notre enquête. 

Depuis 10 heures du soir, lundi, sept Jeu
nes gens aux casquettes é visières exagérées, 
âgés de 17 à la ana au plue, manifestement 
conduits i>ar un homme d'une trentaine d'an
nées, buvaient dans la* cabarets du Pont-d» 
Neuville et, tous la menace ci* leur» couteaux 
et revolvers, ne payaient pas leurs consom
mations. 

Déjà plualeurs avaient dû s* battr* car Us 
porte lent de» plaie» aux main» et à la figura 

A 10 h. 45, ils sont «u débit de tabac de M 
Desmettre-Dujardin. ru* d* la Baille, 10» 
Ayant bu Us sortent al la chef couvre leur 
départ le couteau ouvert et menacent. Même 
scène au • Pigeon d'Or •, tenu par M. rr\t-
telam Edouard, rue de la Baille, 147 

A 11 b., on retrouve la bande chai M. Paul 
Mercier, t Au Retour de* Zouave» >, ru* da 
Menin. Le cabaret 1er leur refuse & boire Ils 
crient, menacent, brisent un bec de gaz lan
cent un veire à la tête du tenancier Cetul-cl 
ne cède pas. IU se Jettent sur lui. le rouent 
de coups, puis brisent les verres et les bou
teilles d'une étagère *t enfin s'en vont Tout 
meutri, M. Paul Mercier court sur la rue 
et appelle A laide. Les apaches reviennent sur 
leurs pa*, le terraseent et l'un d'eux lui pose 
un revolver tous le ne* en lui disant • « Si 
tu cria* oncora on te tue . El avant de par
tir déOnflivameert. Il» brisent le» vitre» de la 
devanture du débit où lia commettent pour 
60 franc» de dégâts. ^ ^ 

Un peu plu* Join.Us rencontrèrent M. Emile 
Debruycker. 31 ans. tisserand, qui regagnait 
son domicile, rue de Coinines. 17. ils »e iat-
tent sur loi le terrassent et lui distribuent 
des coups de talon. M Debruycker a V* 1 
gauche fortement tuméfié 7 m 

Ru* de Incité, te bande attaque M. Arthur 
Gastela.n 20 an». tle*»rand, «ul s'en retour^ 
rue du Pont Rompu. 33 ^ ^ ^ " 

Eue le terrassa, lui vole sa montre «t sr-
gent et sa chaîne en nickel. Fa comme M 
Castelsln vent se défendre un apache lui DO» 
f . a«. rô ,<1

 1ga"^h<• "" roup d» couteau qui 
>"< M un* Meesurc profonde mai» un» gra
vite Toutefol» le tisserand n'a pu mardi u 
rendre an travail. 

Ce coup fait les Jeunes bandits entrant à 
l'estaminet de Mme Kmile Defaux m» FI» 
de la Guerre. 41. II. boivent de li bJérê voV 
lent un litre de genièvre M v«n vont 

LES APAONES SLSSSENT aaitv>MaNT 

UH PASSANT 
DE DEUX OOUPg DE OOUTBAU 

Quelques minutes plu» tard, rue * • u ~ 
Un, M Henri Caretle, M ans, auxilleir» » n t 
Compagnie du Nord, qui regagnait sa m.i 
•on, rue U'AujderiiU, R. fut entouré DBJP L 
blinde Kl sans qu'il ait eu le i«mp» <1«r»tr2 
wtul'-menl un geai* il tombait frappé d» dee* 
coup» d* couteau. S#« agresseur» «étant *u>i 
L'nès II appela au secours et trois homm>«' 
dont M Louis Hourrelle. M «n», inoolé^' 
rue dn (îeii.'ral-Souham, accoururent \jnT: 
force leur fut de battr* en retraite aotu u 
menace du revolver ries apnrhe* *• 

Cependant II* revinrent bientôt' vers la vie 
Urne qui perdait du sang en abondance, u» 

la o-ansporterent, n'ayant paa trouvé de phar
macie ouverte, au débit de Mme Pauline 
Seynave, au • Bon Fejo >, rue de kiadagas 
car. Le docteur DuoaJulon vint l'y soigner. 
Le blessé qui porte deux plaiee trèi profon
de* dans la région dettoldienne gauche était 
dans un état de falhlesse si grand que le 
médecin fit toutes réserves sur Tes suites de-> 
blessures. Cependant, à l'hdpltal Où U a été 
transporte, a quatre heures et iiemte du ma
lin. M. Henri Caretle a paru au docteur lu-
lien moins gravement atteint qu'on ne l'a
vait cru tout d'abord. Quelques semaines suf
firont â son rétablissement 

Le blessé est marié et père da quatre erf-
fants de 7, 5, 3 ans et 10 mois. 

AUTRES BANDITISAtCS 
A 11 heures S/4, les apache* entrent à l'es

taminet de la veuve Dutnont, à • st-Eioi », 
angle des rues du Moulin et F'in-de-la-Gueme. 
Ils s'attablent, boivent et fument le tabac 
qu'ils prennent é un consommateur. Le chef 
de bande ordonne le départ et toujours sans 
avoir réglé le» consommations, les Jeune* 
bandits se rendent au Café du • Trône », rue 
du Moulin, 91. La cabareUére leur sert des 
chopes tandis que déjà ils se disputent avec 
les clients qui font leur partie de cartes. L'un 
de ceux-ci. M. Henri Dumortler, mouleur, 
nie du Oeuéral-.Souham, que les apache» ont 
forcé de se réfugier dans la cutaine du débit, 
e-»t frappé de cinq coup» de couteau dont 
quatre au bras droit et un à la figure, lui 
occasionnant des estafilades sérieuses. Le 
docteur Julien lui a donné ses soins. 

Les brigands Imberbes se jettent sur la ca-
baretiore qui pousse des cris d'effroi : « Si tu 
cries encore tu e* morte •. Et pour lui bien 
montrer que ce n'est pas une menace vaine 
trois contenux l'atteignent en même temps à 
la figure et à la poitrine. Les plaies ne sont 
pas graves. 

Avant de se retirer la bande tire des coups 
de revolver, brise les verres, les bouteilles. 
les bacs ds gaz, les cadres des murailles, une 
garniture de cheminée et, a l'aide d'une chai
se, démolit la devanture vitrée du débit. 
Bref il y a pour quatre cents francs de dé
gâts. 

Tout en démolissant, les bandits n'ont pas 
oublié de vider le tiroir du comptoir et d'em
porter quinze francs. Seulement l'un d'eux 
a perdu son revolver qui a été retrouvé avec 
dans le barillet une douille et une cartouche. 

Ce n'est pas encore tout. Angle des rues du 
Clinquet et Hoche, à la « Bonne Ménagère >, 
ayant bu il» plantent leur couteau dan» la 
comptoir et contents de la terreur produite 
ils t'en vont en disant au débitant, M. Ver 
becke-Lassus, qu'ils sont armés de pied en 
cap et qu'U est inutile de les suivre. A* ajou
tant à ce conseil le bris d'une fenêtre et de 
bocaux pour une valeur da 25 fr. 

A minuit et demi, la porte de M. Gustave 
Dujardln, rue Boette, 8, vole en éclate. Un 
voisin, M. Edouard vanderstichel. entendant 
le bruit, vient a sa fenêtre et crie • au vo
leur ». t'ne partie de la porte brisée et la 
serrure lui sont envoyées à la figure. Puis 
la bande d'apaches — car c'est toujours elle 
— se rend sur la devamure de son épicerie, 
enfonce la porte, brise les vitres. Jette de» 
pierres dans l'intérieur. Un vsae d'utilité In-
contes'able Jeté de l'étage par M. Vandersti-
rhol vient s'abattre sur la tête d'un des pâ
les voyous et tous déguerpissent. L'arme est 
donc efficace : c'est & retenir. 

Enfin, vers une heure du matin, la vitrine 
de M. Désiré Rooae. boucher, rue de Paris, 
86, vol* en éclats, n y a pour cent francs 
de dégâts. C'est le dernier exploit que noua 
connaissions à l'actif des Jeunes gens en cas
quettes a longues visières, âgés de 17 à 
18 ans. 

Dès mardi matin, la police fut saisie de 
rdalntes nombreuses. Les agents de sûreté 
Léman jeune et Schltlecatte ont arrêté André 
Honoré, 19 ane, rue des Filatures, à Rou-
b a l \ Celui-ci pie toute participation aux 
actes de banditisme que nous venons de nar
rer. Toutefois Plusieurs des plaignants le dé
noncent formeTlernent. M. Niéderst, commis
saire, l'a déféré au Parquet en raison de tes 
antécédents. André Honoré a déjà, été con-
«tnmné pour plusieurs vols dont TWl fut com
mis d* concert avec une bande de Jeunes apa
che» d* son espèce. 

- . »%»* ,** i » 

Une petite fille ébouillantée 
E l l e m e u r t a. l ' h ô p i t a l 

Dana la soirée de lundi, M. Delescluse, 
rus de l'Amirai-Gourbet, avait fait chauf
fer d* l'eau pour faire prendre un bain 
à aa petite-fute, Maria Weuters, 4gée de 
4 an*. Il avait déposé la marmite sur le 
sol et s'était absenté quelques instants. 
L'enfant «'étant snprochée du récipient, 
tomba dedans. Elle fut retirée quelques 
instants plus tard pair son grand-père. 

Le docteur Playoust constata que tes 
ïambes le tronc et le ventre avalent su
bi d'affreuses brûlures. Il fit transporter 
la petite Wairters à l'hôpital où malgré 
tous le* soin* elle expirait mardi matin & 
1 heure. 

ÉTAT-CIVIL DE TOURCOING 
du 6 Juin 

Mariages. — Jean Vercoutere, magasinier 
et Marie Vanrysel, soigneuse. — Kmile Du-
har. trieur et Elise Deroueseaux, lingère. — 
l'ierne I>d»r mouleur et Marie Delos, ména
gère. _ Alphonse N.iert, tisserand et CéEtea 
fMl.j.Ktfnbe, «mviisseuse. — CyrjUe Depaepe, 
clerc de notaire << Mûrie Harchoirry, coutu
rière. _ Xavier Poulain, tisserand ot Made
leine Boernaeirt, soigneuse. — J. B Eailliou, 
rauactie«ir et Alberville Setossa, solgueuee. 
— François Pieters, cordonnier et Clémence 
nrstamtms, retord>juee. • — Achille Dauec 
ratt.-ich.niur et Maria Latoi, moulineuse. — 
Georges Thint, magasinier et Marie Caste-
laLn, double»!**. — Paul Aliénions rattacbeur 
et Hélène Wacquet, soigneuse. — Cdgard 
Willetns, poëlter et Eugénie Boone, bobi
neuse. — Fernand Prévost, oorroyeur et 
Léonine Delbecque, soigneuse. — Noël De-
lecluse, diégOTgeur et Marguerite Brulhi, ser
vante. •— Albert Spender, chef ourdisseur et 
Gahrielle Dervaux, bobineuse. 

-vwwv:-:-r-:-: %*»*»%» 
ENTREPRISE QtNRRALE OB PEMTUES 

DECORATION. OITEERtE 

CH. BEATTREPATHE « « 
Expert en Travaux de Peintur» «t Vltxect* 

Agréé par te Conseil de Prêt" du D- du Nord 
Agréé par les Tribunaux 

LILLE, t». Bal Ea la Liberté, Téteptiea* t CS* 
EM 
••' ivviaAv»» •» 

HALLUIN 
Ootpertag* trtmeeal. — Depuis plusieurs 

jours un indlvidfti, représentant une mai
son de Paris, circule avec sa femme par
mi l'honnête population haJluinoise e t 
propose aux ouvriers des abonnements 
fort onéreux à d'infAmes livraison*. Les 
illustrations qui souUlent ces pages suffi
raient à elle»? seules à faire rougir un 
singe. 

Que dire de l'effet produit dans les mi
lieux populaires et parmi les femmes et 
entent* sous les yeux desquels ces infâ
mes papiers peuvent tomber. 

Nous engageons les pères de famille de 
mettre à la porte de ches eux ce couple 
de marchands et leur marchandise. 

Un Ivrosna Injurieux. — Lundi, dans l'a-
prèe»midl. le garda Jules Noilet, de service 
dm côté de la rue de Linselles, remarqua un 
individu qui cherchait miareile aux passants. 
Aux oDseï*>*Uons du garde, l'ivrogne répon
dit par des irduras. Il fut oonduit au ûoate 
de police. C'est Arthur Saver, 85 ans. Il fut 
relâché un peu (dus tard mais sam poursuivi 
pour Ivresse et outrages envers 1» police. 

Vol d'une couverture. — Mme Théophile 
Duthoît. ohemfh de Loisclle, a constaté qu'u
ne couverture de laine qu'elle avait déposée 
dans sa cour pour sécher lui avait été enle
vée. Le montant du vol ost évalué à 15 fr. 
Aucun" indice n'a permis à la gendarmerie 
de retrouver l'auteur du vol. 

HALLUIN. — Du 6 Juin. — Naissance. — 
Honoré Struyckx, rue Neuve. 

Décès. — Sophie Parrnentier, 56 an*, rue 
Jacquart. » 
• '•« •• ii ' » » \ a t * a —t»»».»»»»»— 

RONCQ 
A qui I* vêle, — Une bicyclette, en très bon 

état, a été trouvée par le garde Devogle, au 
hameau du Blanc-Four, prés du canut U la 
tient à la disposition du propriétaire, n s'a. 
gît probablement d'un vol. 

»^i:'îî^e•••• ~* Ltm<H. dans la soirée. les gar
des DhsjllULn st Olivier ont arrêté Albert Bar-
î ï ï ï i , , £ a n i \ < o u r ? , a l t e r . ru» d* Lille, 15. a 
Halluin, qui se trouvait en état d'ivrease 
Procès-verbai a été dressé à sa charge. 

asBBSBSSaBBaaaaaasBBSBBaaBBBaaŝ ^ 

MARCO-EN •BARŒUL 
Neyade. — Lundi matin, vers onze heures, 

M. Vandenabeele, valet d» chambra» de MT 
I^eaaffre. apercevait un homme qui TOmhaéf 
dens le canal, a l'extrémité du Jardin. 

Il courut, avec un aoil. porter secours a*T 
malheureux. 

Us purent le saitu- et le déposer sur iu 
berge. 

Après avoir reçu leif. premiers loins, 1# 
malieureux fut transporté â 'hôpital ; mais 
Il Pendit le dernier soupir au bout de deux 
heures. C'est un nommé Henri Binriaan. fi 
ans, teim.turie.r, domicilié au Pont de-ateccq, 
rue Seint-Pa>Tlck. 

On suppose qu'U s'est jeté à l'eau dans vol 
accès de û/Tvre 

Le oorp» a été transporté h la Morgue, , 
* —um %VV Q %V» ,»t 

Grana* v ins d* C h a m p a g n e ' 

SAINT-M ARCEAUX ET C REMS 
' »%»v».ir : - : - : - ; - : »%»«%»,» 1 1 

Incendie considérable 

-a*M*»-»-*v*Mrva-

RETOUR DE L'EXPOSITION 
Marché-aux-Pwulets, que se donnent ran-
dez-vous les amateurs de bonne cuisine 
Lave réputée. rgpo, 

BOURSE DE BRUXELLES 
OU • JUIM 1911 

100.000 fronça de dégâts 
Le village d'Anor était révsiné teSstE 

soir, vers dix henrea et demie, par j M hjj 
gubres appels du clairon et dû tocsin 

Le feu venait de as déclarer «n pieitf 
centre d u vaikagie, ohes AL Canévet^Fojitiar2 
près <ie l'Etang. En mn<Jin tfonl U a» aNnî 
iou-niq.ua SMHL maisons voteines «t a 
demi-heure plus tard tout ie pâté da •*—^ 
sons comprenant 1-fadas, de la Ooxtss-tfOr^ 
tenu par Mme veuve Cawnaassx, et la hour 
charie tenue par M. L. CAmâani-Brian»: 
fila, n'était pins qu'un immense rrnwjj 

Aux premiers appete, la* sKuMSteuTs, "ai* 
dés des personnes de bonne votante atte-rrent vigoureusement le ton. mais teua 

ouetrjont dut se borner à nréeerverbu 
umteona situées de rauire cûaéde la m e . 

Le feu ne put être arrêté <me vers é h . 
du matin, faute d'eJUneoL ^ ^ —••» »»»t 

Les parts* sont ewwhanr i A lonnon*^,^,» 

47.000 fr. pwVnm m^CéZZuïirmà 
fils, et environ 5000 fr. pour 1&<< toeatesan»* < 
at penstonnaire* d e lljotai, qui ne paaréut 
•*Nrv«jr que très peu de chose. - " T _ 

Rermarquée a w tes ltean le peraoanst « a 
la gare, arrivé tout d'abord avtw te tn*t»t 
ne l et conduit par M. le Chef dte aara s 
M. le Vicaire d*Anor, et différent* mamf 
brés du Couaei. îmmicipal, qui ont te 
oootr touéau service. ^ ^ H ^ " * 

OEPÉCHES 
__D£ U «IIITI 

La 
de la Champagne 

FONDS D'ETAT, PROVINMES, VILLES 

Ottvart. QAL 

Né*r*l*gl*. — Mardi matin, a 9 heures, 
ont eu lieu en l'église Saint-Christophe, à 
Tourooing, les funérailles de M. Jules Des-
mattre-Oekimpe, adorateur du T.-S.-Sa 
crement, membre de te, confsérie du 8t-
Rosalre, du Tiers-Ordre de Saint-Pran 
çois, ancien combestant de 1870-1871. 

La levée du corps a été faite par M. te 
curé qui a également officié. 

Parmi la très nombreuse assistance on 
remarquait une délégation de la société 
des Ancien* Combattante. Au cimetière 
leur viee-préeident, M. Leroy, a prononcé 
1* discours suivant : 

Mes chers camarades. 
Avant que nous quittions cette tomba, par-

maltsa iBfli d* venir au nom de la Société 
des Combattant* d* ÎSTO, dire un dernier 
adieu à un ancien frère d'arme, c'est le cœur 
étrelnt par une poignant* émotion que Je 
ramplls cette mission. 

Jutes Deamettre fut appelé a faire parti* 
de la Défense nationale au moment de la 
déclaration de la guerre en 1*70. Incorporé 
dans la mobile où 11 fit toute la campagne 
avec courage et obtint les galons d* caporal, 
S l'heure Inoubliable pour nous, Jules Des
mettre fut un digne défenseur de la Patrie, 
M S ee titre U mérite d* rencontrer aujour
d'hui dans notre Société le* sympathies et 
tes legrata de loue. 

Comme homme privé il était d'un abord 
facile et accueillant ; U s'ajjorç* de procurer 
à se» enfants le plu» de bien-être possible 
en Vtmpotant tous le» sacrifkes ; par te Jo
vialité de son caractère, par sa probité S 
toute épreuve H avait au a'autrw f'eetlme de 
tous eaux qui te ooanalaeatent. 

Aussi c'est avec uns antaraasMnent patrio
tique que nou» vanona saluer une dernière 
fol» le camarade, l'ami qui disparaît et mon
trer combien «at vraie et puissante rbes tous 
les Français la fraternité d'armes. 

En nous conformant a cette pieuse coutu
me d> élr* un dernier adieu aux anciens 
combattant* d* l'année lerrthle, nous rappe-
lon* aux Jeune» qui doivent nous remplacer, 
que te phia noble devoir d* la vte est de dé
fendre le sol de la patrie Jusqu'à la mort. 
Certains qu'en succombant, il* vivront 4 Ja 
mai* dan* la mémoire de tout les vrais pa
triote» ^ 

Aux nom» de» anciens rompes-non* de Jutes 
Démettre, J'adresse à se» enfants èploréa. S 
toute aa famille laxpreaslon de notre »ln-
car* et amical* srnueUii*. 

Adieu, cher camarade, ta mémoire e»t dans 
nos l'imr. ne [M .se eu paix. Jute* Desmettre. 

U N aweval i misant. — Mardi ver* midi, 
te cheval d* M. Bohln, entrepreneur rue 
de Calai*, qui était attelé 4 un tombereau 
vide, conduit par la domeatique, Ernest 
I>eglorl*, effrayé par le passage (Pun au-
tosnobHe. alla *e jeter dana la porte de 
re*ta»>»n*t d* M. J.-B. Iteriok, SBB, rua 
de la Blanche-Port*. Le cheval put être 
M M * . 

Le* dégùis qui sont purement raatérteTs 
s'élèvent 4 environ 600 (r, te porte de 
l'etuntlnet et te tambour ayant été com-
pléteiueat détérioré*. 

Pour tout bon potafl*. 1* TAPIOCA IttEtsW, 
pur msruor INiltetissa, est indjspansable . 
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Tl-ieti-Kaiaivi (1» eetobre 10) 
Unis-Ouaat-Mon* (% avr. 10) 
Wllhero-Jiophla (1er nov. Io) 
Kaiping p. (novembre 10) 
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It75 — 1880 — 
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_rr— EUE — 
2 7 8 0 - I » -

•80 —- 480 " 
; 610 — 

68780 «SI M 

S B — 688 — 
1*60 - .1280 -

S845 

1 1 2 5 -

45 U M M 
METs\U4HtQISE 

950 
8050 

899 
8040 

Jshgteur (8 Aéeamtre ]9M) 
Acsrneu la Paix (8 déc. MI 
Cock»ril (7 no^t. W) 
Nicoluief pnvll 

— ordlnair» (15 tnaï o*j — Zl ~ " ~ 
CXigrée (3 août 1910) ' i»TL"~ 
Providence Busse (11 oct 10) «sa _ 2 2 Z. 
Sarrebruck (SI oct. 10) 10450 — i/vS5 W 

Mturtere-Moselle p 80 nov 09 _ T 1 0fi8 ~ 
l»»unbre-MoMU* o - • ^ 
T d Kotuvtaatin c. 10 tév. ib eso _ 2 . ~ 
T d. Kcnetaivtin J. _ 1800 - Ï S Z 

ZIMO AdiiHenne '3 Juin 1910) 
Austro Essge (8 nov. »«» . . . 44» 
OH*Ms (1er Juiitet 18») ' rn -
Nebida (1er nov. IMS) _ _ 
N"« Montasrne pr (Janv. Ijj g w — 
W Meatagne or. — .. 4» M 

Vieille Montagne (10 n. éjaj _ _. 

5ÇT& — 87*5 — 

•15 — 
435 — 
8M 50 

O I V I N S a S KT S T M A K a a R * » 

1180 ~ AQ. Dallbusch (15 av. 1910) . 
Ml Mine Stolberg (3 JuUi 10) 
Ail. '/.Inr de Sllésle (7 mal itf 
Fr. Métropolitain (8 Juin 07 
T>uiéprovienne (15 lanv. 11 ' 
Enlntta tl7 Juin 1ME) 
Métal Buss.-Belge (28 f év i ï l j 1545 _ vmZ. 

«62 — «63 — 
1 8 W - 1 8 3 4 -

UNE IMTEBPEIXATfON 

U. Berniolle, député de l'Aubt, a «n» 
fottné le gouvernement qu'il dépttsMttJl à> 
la séance d'aujourd'hui, un* i1»na»ml8 
d'interpellation sur le déenst. 

L'ÉMEUTE 
Les vignerons i Bar-sur-Awb»^ 
LES H04JTES EéYMT tMOWfEES 

M l U T A I R E M t t t r 

Bar^aur-Aube. — Quelques cominsTîi 
çapM ont refusé, mardi, en manière de' 
Èrotastatiun 4/> fournir aux gendarme* 
ter divers objets q«e ces derniers van-f 
latent acheter, 

I U joiir»*»S iTast passée dans J* plus 
grand calme et rien' ne faisait prévotr 
que des incidents graves allaient se pro-4 
duire, quand soudain une estafette- arriva* 
* l'Hdtel-de-Vifte, pour provenir la géné
ral ttellier, qu'un important groupe deY». 
ssasrone éaait en naarcha ver* Bajr-^je» 

Un* agitation vive s'était produite dana 
les comuMUMS d* r^fc^hj»Kte-H*r..^néastma» 
la-Views, Hontaine, AawSvtsteVa» Ja£:55-Î 
ENaswaji de aas tanaiiié» ayant opéré laus 
jonction avaient décidé de ma#*h#r atif 

Cas autorités as oo*»c«rte*<etU iWWtfX. 
et pan attras, d* itoqsbraueaa t / w w 
étalant msweées sur la ptaetHB*VWUtêlSh 
Vlite da ssnr-eur-A-ub*. 

Ja* smtabrejsas «ata/aties arrlwsjtt, ssjfjW 
tant le général tiaUter ail «oura«t ta* la» 
marche des vtanerons gui tte, p4ya en plus» 
approchent deTTa vtUe. 

A 10 heure» an aststatta* 1 
•te faat atat été t l réa pa r las 

i? tSXm *ul t-™"*** •• 
Bi8>"te piaee d* la villa, c'est M j 8 _ 

vient oqjstiavu»! de troupes, faataswtaa, atv 
valiara ou «sndaeraa* qtji vont M^râtfj» 
leurs postes. 

Ordre est donné a tous las oaraiater-
eants da fermer leur* boutique* aa affila 
s>riapr4es«ru 4* «air». 

A U ) heure* 1/8 du soir tant** tes boa, 
tiquas sont eiaaas. La v i n , est silksaaée 

t a brutt enur t^ao" p ^ t e t a n e e qu* Isa, 
vlgaanm* aoat arrivé* à Votgnv, vUaâE* 
aiâué è i kiioraètres da T ^ r w .iniiiLgâi 
l'on assure qu'ils ont I Intention a^asawa» 
te amawui altassaew sur un* de* asnaaes 
da U municipaliVé. •»-«•—«», 

A 11 heure* i/a du soir, las 1 l in t iaaa 
apnt a m v é a à » kléontatre. d* la vUtai 
Vayaaaqua toutes las reutaa sont i^atrréea, 
lia cajaatant dans tes eétajama. a u t e s j r d i 

partout, t 
La» astataitea qui ne cassant d'airiwsW 

i n i t - W ^ V U l * , diaant q v T a a W uZÏÏm 
•MnMur» «te la vlUa, sa uuuvant ds» «a») 
ntfaatante. Des boraEs* sont Usée* attjaf 
dteanptrnoar paur avertir tes vignar»*» ' 
d* la pré*ane» da* pmtantatn ires. 

La sjénern.1 déliter a aVwtte das erdvé» 
aux chefs d» posta* qui gardant l'entrée 
de la ville, de rapiianar avwc la p ins 
grande fermeté toutes le» attacruec qul la 
pourraient avoir 4 subir. 

CE OALME REVBMU 

Barnair-Atabe. — A minuit un* estâfàu*-
venant du poste Voigny anoonj» qoa tea-
v*g*>erons se sont frajotionnés et t r a i ^ hoti 
ratesent être rentrés chez eux. * ^ 

Les feux qui avaient été Mh»m*ri t o t t ' 
presque tous éteints. ^ ^ ^ ^ ' 

A mussiit 10, le» troupes massées sur ta 
place de 1 Hôtel-de-Vill* recureat TorAi» oT 
rentrer dans leur* cantonnamaats NZM 
moins les postes qui gardent les issnjeTv 
resteront penditnt toute te. au*. y

s 

»»»>*»»a»i 
Toa» 84* tastsun nous céW«U : BSs* « . _ -

•car «n* M rtooia» a»/<«Krid-*e»«!c^ T r à l t l 
ni*»' 
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